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ABTONRET RUN

Notis reprodisons 0 de tone de Cure de celles qui exisent encre

dans da dresse ton cuiree de Montbard . dont da constrreetion remonte au
dar siecles as armoires ctatent destinées à conserver des vivres : quel
quetois cles sont ventitees . divisees pur des tablettes de prerre ou de bois .

Orreniarqueriavec quel soin les constrneteurs ont tasse des saillies a
Eu pretre aux points ou des cond prennent lens <cellements . el ou le
verrai vient Senvueer VOX GAL VONT NI RRON

ARMOIRIE , >. t. Lorsque les ariiees oecrdentales se precipilerent (IT
Orent a Lrconguete du saut sepulere detrrennton foret ann tel melange
de populations ciiferentes pardes hadbitodes et helancace , quil fdlat then

adopter cerlains signes pour se fure reconnaitre des siens lorsqu ' on en
venait sex prisesavec Cennere Lesvois . connetables capitattes et inène
les <tnples chevalters qui ctient quelques hornmes sous teur conduite .
altnde porvotretre distinenres duos Le mnelec anrnitieu d ' allieset d ' éenneras
dontde costume elait a peu pres unilomne . firent perdre sur leurs ects
dessicnes de coulenrs tranchees . dé maniere a etre apercus de loin Aussi
Les avroities des phissaiciennes sont elles tes plus simples Déesde ve stecle

deja Pasage des tonrnois etait fort repandu en Aternagne eftes combat
touts —udoplatent des couleurs . des eonlblenmres . qu ' ils portatent tant que
durent les qoutes toutefois carcette epoque des nobles qorteres sendblent

changer de dexises on de signes et de coulerscehreque tournoi , Mais dors
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que leurs ceusarnrories se furent montres devant tes infidèles . lorsque .
revenus des champs de bataille de lOrtent , les chrétiens occidentaux vap¬
porterent avec eux ces artnes pentes ils durent les conserver autant
corne (us sotvenir que corne nue rearque honorable de letrrs hauts
faits . De tout temps . des hotnmes qui ont alfronte des puits ont aîtne
conserver les temioms ronets de leurs loncues souffrances . de leurs etforts
el de leurs sueces , Les aimes énuatillees de couleurs varices , de tigres
sineulieres . pourtant da trace des commis . furent relictensement <Tspen¬
dues aux nerailles des chäteunx feodaux < c' etait en face d' elles que les
VIEUX seigneurs racontent leurs oventares d ' outre - mer aleurs enfants et
ceux - et shalatuaient à considérer ces veus aruieves conne un bien de
Canale Lune tnarque d ' honneur et de cloire qui devait être conserver el
transtaise de cénerationen generation . Cestainsi que les arnoiries , prises
d ' abord por se faire reconnautre pendantle combat devinrent hérédititires
comme de noel tes biens du chet de la fauille . Qui ne se vappelle avoir

Vucaprestes guerres déda revolution et de Lennpire un Veux fFasil ronille

suspendu att mauteaur de la cheminee de cheque chaunmière ”
Les armoiries decenneshereditaires ilfallni les sonmeltre à de cornes

lois dixes . puisep ' elles déversuent des titres de faille H fallut btasonner
les armes . cestacdire des expliquer 2 Génie fui toutetois que vers da tin
du ce stecte que L' art héraldique posases premicres regles *: pendant de
Xe sivcle sl se développa , et se fix pendant des vive et xove siveles . Alors
la science du blason état fort en honneur : C' etait comme un langage
reserve à la noblesse , dont elle était jalouse , et qu ' elle tenait à maintenir
dans sapurete , Lesarmoiries avaient , pendautle axesivele , prisume grande
place dans la decoration des etotfes les vétements : c' est alors que les
seigneurs elles gens de leurs maisons portdent des costiies armpoves ,
Éroissart , dans ses chroniques ne fat pus paraître mn noble de quelque
Mipottance sans faire stivre son nom du blason de ses ones , Les romans
des viucet xne stecles les proces - verbaux de tètes . de ceretnonies . sont

remplis de descriptions herzddiques , Nousne pouvons dans cet article que
donner drapiereu sonmmiaire de cette science Dion qu ' elle soit d ' une crande
ntilite aux architectes qui s ' occupent d ' arehrolocie , Faute d ' en connaitre

© bussene re dent du mot allemand Has sonner dn co : C' etait autrefois [a
coutanre de ceux quise quescntatent pour entrer en bee dans des toummois, te
notifier annst leur annivee 2 ensuite les dheraats sonnaient de la trompette , blason
natent les armes des chevdters . les décrivatent à haute voix Let se reprandatent
quelquetois ei cloges ul suqet deces guerriers , Nour , Mehdi L' ason ou © {ri

heradd , du PL Menestrier , muse dans nn rnetllenr ordre . ete . pu M1 lus . Lyon ,
177005

Louis le Jeune estle premier de nos Pois qui soit represente wvec des Heurs de
lis a lis mitin et sur sa couronne , Lorsqu ' il dit couronner son fils . il voulut que la
dlmatique et les bottines du jeune quince fussent de conteur d' uzur et semées de
flenrs de lis d' or . < 41hud.
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seutf enuul sans divisions c dans te second il peutavor plusieurs cntaux Il
est dors dicse ou part Ou compte quatre partitions prinetpales , dont
toutesdesaotres derivent de guet qui partage Pecu perpendicnlairement
en deux parties égales 601 de coupé To he tranché 5 11e taillé à Le
part et le coupe forment Fécartete 40 , qui est de quatre . de six . de
huit de dix 2 de seize quartiers el plus encore quelquetois Le hanche ette

[ 2

. … . * … -
ä ;

+ RON + "+
° PS

se AS + "
!

x
? 7

‘, k a
? N _ Les ¬

|i
°

9 ha ! UE

pd _ 4
\

‘

i Li AS Ib

taille donnent Leccrtele en sautoir A4 Les quatre partitions ensemble
donnent le gronné A2 . Quand le vhronne est de huit pieces conme
L' exemple tie . 12 Leon Cappelie simplement girontne 3 mais quand it va
phisonnoins de gironsconen désigne le nombre à sironne de six , de dix .
de douze . de quatorze pieces . Fierce se dit de Fecu quiest divise en trois

parties egales de di ' érents cneaix conformement à chacune des partitions .
Ainsi le tierce parle quatt Sappelle Héreé en patstsX porte : hercé en

pot de sable d ' argeut er d ' azur : —tetièvee parle coupe sappelle Veree en
Look (TE)
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faste A0N parte - tierce en fasce d ' azur . d ' or et de queutes : —le trerce

en bande est donne parle tranché 155 N porte : béret cn bare d' or , de

queues et d ' azur . —le Hercé en barre qua de taille A6 2 N porte : fercé en

barre d ' azur . d ' or et dde queutes . I ya en outre les tierces quine se rap

portenl pue aux quatre premieres partitions . mais quese Hricent d ' apres cer¬

taines figures héraldiques . Ivadle Gercé cecherron NT À portez fiercéen

cherron d ' argent , de gueules et de sable : — le tiercé en pointe où en

mantel AS N porte : fiercé cn pointe où en mcndel d ' argent . d ' azur et de

queules : —le tiercé en éeusson V0 N porte 1 ierce en ceusson de queues ,

li 18 1

\
A

\

N
ae ”
21 22

PI A\ 7 N \ + 7
x 5 Le

N y N
// #

LA- 1

=
> ;

> ,

pt \

A NS
23

d ' argent et d ' azur : —\ e bercé en pairle 20025 X porte - iercé en pairle d' eur¬

gent . de sable et de queniles : — le chappé 210 : X porte : de quenles « trois

pals d ' argent chappé d ' or : —le chovussé 221 N porte : de queudes où patl

d ' argent chaussé d' or ; —Vambrassé à dextre et à sénestre 232N porte

d ' argent embrassé à sénestre de gueules : N porte : d ' argent embrasse «

dertre de queutes ; — le vêtu 262 N porte 1 d' or vetu d ' azur , —

Fadertré 2502 N porte : d ' argent adextré d ' azur : —te sénestré 26 :

X porte : d ' azur sénestre d ' argent .
La position des figures qui sont placées sur Pecu doit étre exactement

déterminée . et pour de Gare il est nécessaire de connaitredes differentes
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parties de Uéeu 2 , A est le centre de Téeuz Bole chef : Dolecanton

dextre du chef ; EL le canton sénestre du chef : Fo le ane dextre :

( le flune sénestrez Cola pointes MH, le canton
21 [ (

LU dextre de da pointes lle canton sénestre , Quand

bb B E : tune figure seule occupe le centre de léeu , on ne

| spécitie pus si situation , Si deux . trois ou plu¬

DBE . on les dit rangées en chefz s1 elles sont

NI VA
commie les lettres EXGen fusce si elles suivent

x ordre des Jettres HCI . en pointe : disposées
°

comme BAC . elles sont en pal : comme DAT en

bande : commune EAU . en barre . Trois figures sont cénéralement placées
comme lesdettres DEC : deux etame lorsqu ' elles sont placées comme des

lettres HI Bon les dit mal ordonnées , Les figures posées comme DEITI

se désignent : deux et deux . Cinq figures posées comme BACF Gen

croix : comme DEA . en sautoir : comme DE XC en pairle . Les pièces

rangées comme DBEGICHEF . enorle . Une figure placée en A au miilien

de plusieurs autres qui seraient différentes parleur forme . esten ubime .

;
F \ ( . _ ; A ; ; ;; ; 3

)
sieurs figures sont disposées dansle sens des lettres

Quand un éeu n' est charzé d ' aucune figure , on dit : N porte de tel métal

ou de telle couleur . Les anciens comtesde Gournat portaient de sable plein .
Sil ' écu n' est charge que d ' une fourrure on dits & porte d ' hernaneatig . 1 .

Nil est chargé de tigures il faut examiner sil est simple . c' est - à - dire

sans partitions . où sil est composé .
S' il est simple . on énonce d ' abord le champ . puis les figures prinei¬

pales et celles qui les accompagnent où ne sont que secondaires . ensuite

leur nombre , leur position et leurs émaux : le chef et la bordure se

désignent en dernier lieu ainsi que leurs figures .

Lorsque la pièce prineipale empiète sur

le chef où la bordure le chef ou la bordure

doitalors être désigné avant la pièee priner¬

in pate .
Vendôme ancien @S1 portaut : d ' argent

au chef de queutes à uen lion d ' azur . arme ,

Lnnpassé et couronné d ' or brochant suy le

tout .

Si lécu est compose . on conmence

par énoncer les divisions : sil s ' en trouve

plus de quatre . on observe de nombre de

> ticnes qui divisent . el Pon dit : Parti de tait .

coupé de tant , ce qui donne tant de quar¬
tiers . Par exemple @ 0 dites : Parh d ' un ,

coupé de deux , ce qui donne six quartiers : ait prentier de . au

secondde…… . au troisième . ele , 1 — 301 , partide trois . coupe d ' un . ce qui
donne huit quartiers : au premier de . au second de . ete : — UND.

partide deux . coupé de ( rois . ce qui donne douze quartiers 7 au premier
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de nseconifde20etes On hlasoniee ctrvque quartier en detail Len
coretgeneant par ceux du chef et en altont de Li droite de Ueeu à la
vutrche ,

dus tieures où pu ces ordres du blason sont de trois sortes : fe les
Hotres dhevaldiques on propres . 2° les figures naturedtes , Ge les fiourres
artiticielles , Les figures hevaldiques se suhiditiseut en pieces honorable
de prennieret de second ordre . Les pieces honorables de preroter ordre

oecupent tédituetennent dans leur baceur . Lorsqueelles sont seules le
tiers de leeuca l ' exception du frame quautier , du canton et du civore qui
Heroceupent que la quatrième partie ,

Ces piéces sont : le chef 32 . da fasee 534 champaque 34e pat 50e

Le datnde 6 dat barre AT dd croix DS de sautoir 39 de chevron ut .
le france quarytier A4 fe canton 425 dextre où semestre lu pile 44 ou
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,lee pointe . le geron 0604 pairle 05 . da bordure ( 16. Forte AT. plus
etroit - que la bordure . le drescheur AS cou essonter quine dufére de Vorte

qu ' ence quilestplusetroitel Heuronne . Pécuenabème 49 degousset 500 ,

rarement employe . Lousque les pieces dont nous venons de parlerse naud

Hplient cesrepétitionsse nomment rebattements . Harcourl porte : de guet
les ét deux fasees d' or St . Aragon rosatumie porte - d' or à quatre palsile

14 45 LU 5

N _
— e —

pp \
' \XX

S

31 3} 49 14
; -

" ta nd
- s >

- _—_ _
;

9
>

- €
a

i »
) 2 33 in 3

Cq ï

tj )
| !

! A : Eten{4 31 | - ; àere{ L | ! ‘ / a ei" G F

| VA \
77 ‘ /

! = °° S

gqueutes 52 Michetieu portez d ' argent à tromschecrous de quentes N4 Aus

pieces Tonorables lorsqu ' elles ne sont pas en nombre . donnent pesmplir .

comte nousl ' avons dit le Gers de Pecttzmnais slaovive parfois qu ' elles ont
vue larzeur moindre . le tiers de leurlarseur ordinaire ou le neuvième de la

hauteur où de Lu Largeur de Véeu . alors elles changent

de nom . Le chef n' est plosque chef diminué ou comble .

le pal diminué se nounne vergettez la fasee diminitee ,

devise : du bande dtrinuve . cotfce la barre duuimnee . fra

verse . ( at cotiee et la faerse sont alesces lorsqu ' elles
ne touchent pus les bords de d' eeu , Dans ce eus . br cotice

est dite baton péri en bande ella traverse baton perd en

barre . La champagne dieinnee se nomme plaine . Les

fusces . les bandes et les barres trés - mninces et ruaises deux à deux sont des

Jumelles où gemelles 51 0S elles sont disposces ( rois à trois , on des

nomme frerees ou Uerehes 2 Ves fusces adesces de trois pieces se disent

hamade ou hamatide 6 .
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Lorsque l ' ectuestcouvertde pals de tisces de hemndes . de chevrons ete .
«cn noubre egal , c ' esta - die de facon a ce que Vonne puisse dire : tel
cn esUle chanip on Dlasomne ainsi 2 pale . faseé hanté . cotiee -ehe¬
vronné ete . de tint de pieces et de tel email . D' Arnbioise porte : pelle
d' or et de queutes de sie pièces DT

34 19 fi

Te 71 70 692

æ | >,

Sie mombre des palles execde cela de haut . on dit vergette .
: Side nombre des fasces excede huit . on dit facrelté . de tant de pieces :

le bande excede cetiti de neuf on dit coticé .
Siles quls des fusces les Tenndes des chevrons sont npposes cest - u

dire stces figures divisces par un teut se chevanehent de mraniere ace que
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le métal soil opposé a da couleur et vice versd . on dit alors contre - pallé .

contre - fascé . rontre - bande . coutre - checronne .

Les pieces mnoins honorahles où di second ordre . sont :

te L' enoranche .

Hfuat exprimer si lenmnanehié est en pal . en bande ou en fasce .

X5Xi porte : ennuanché en fasev d ' une pointe ef deux demies de

queules sur argent .
2e Les points équipollés . qui sont toujours au nombre de neuf en

cchiquier .
Busst ci porte 7 ci points d' or équépolles à quatre points d ' azur .

de L' échiquetté 605 ordinairement de ein traits .

Quand il ven a moins . on doit le specttier en Dlasonnant ,

1e Le fretté 46152 qui sont des bandes et des harres sentrelacant a

nombre de six .

De Le treillisé ( 6212 qui ne diffère du fretté que parce que les bandes

et les harres sont clouces à leur rencontrez on exprime Pérmeul des

clous .

be Les Tosanges 63 ) el le fosangé 642 quand Véeu est rempli de

losanges : de Craon porte : fosauge or et de queutes .
Te Les fusées onde fuselé - quine different des losanges où durlosange

«que parce que les lignres sont plus allongées : N 65 porte : d ' argent à

ring fusées de sable mises en puit . au chef de même ,

Se Les mdeles , qui sont des losanges . ajourés de losanges plus petits :
Rohan ( 66) porte : de queules à neuf macles d' or .

Ye Les rustes où rustres . qui ne différent des mäcles qu ' en ce que

l ' ajour est etrenlaires N 4675 porte : de queules à trois rustes d ' argent .

2et 1.

106 Les besants et les tourtedier ; les premiers sont toujours de metal .

tes seconds de couleur : N 1681 porte : d ' ana d sir besants d ' argent 4,2

et 1. Les besants peuvent ètre posés jusqu ' au nombre de haut et non

plus .
Les besants - tourteaur , qui sont parti de métal et de couleur : N 4

porte : de gueules parti d' or à trois besants - tourteæu . r de Vun en

l ' autre .

{1e Les billettes TO qui sont de petits parallélocranimes poses debout .

Les billettes peuvent être renversées c ' estée - dire posees sur leur grand

côtés nds on Fexquime . Elles sont quelquetois percées en carre ou en

rond : on Pexprimie egalement .

Toutes tes pieces honorables du premier ordre ont divers attributs , où

subissent certianes modifications , dont voiet da nomenclature :

Elles peuvent être abaissées : des Ursins CE porte © bandé d ' argent et

de queules de six piéces . du chef d' or . chargé d ' une anguille ondoyante

d ' azur . abaissé sous tu autre chef d' argent . charge d ' une rose de queu¬

les : — accompagnées on encironnées . Cest lorsque aadour d ' une pièce

prinetpale . connue est lacroix . Le bande le sautoir ete va plusieurs
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cfres pieces danstes cantons : A 72 porte 2 de sable a ta vrois d ' argent .
aecomparguer de quatre billettes de queue : — adertrées quise place au
côte dextre de Fees N T3 porte - de scnople à trous tréfies d ' argent
adertres d ' une croix d ' or : — diquisées NA porte : d ' or nur fois

Lee

Leverveeee

revend

“ ur

pds aiquisés d ' azur : — dlésees : Nintraitles T5 porte : durgent à ln
cronr dlesee de queutes — bamiées be . T1 : harreées se dit dans le même
sensquee barres bastillees se dit d ' un chef d ' une fase . d ' une bande .
crencles vers le pointe de Pecui N 76 porte : d ' azur bastillé de tros
peeces out chef Farqent : — hordées : \ Ti porte © Aauzur 0 ht bande
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d' or . bordée de queules : bourdonnees se dit communément d ' une eroix

carnie , à l ' extrenaité de ses bras . dé boutons semblables à des bourdons

de pelerins = bretessées , NS porte : d' or à la fasee de quenles bre¬

tessées de deux pièces et deux denvies : —bretessees à dendiles N - T9 porte :

de queutes la bande bretessces à double d' or : contre - bretessées NNS05

porte : d ' argent à fa fasce hretessée et coutre - bretessée de sable : bro¬

chutptes se dit des pieces qui passent sur déaitresz da Terrail ST porte :

d ' azur au chef d ' argent . chaygé d ' un lion issant de quentes . dla rotier

d' or brochant sur le tout : — cablées se dit d ' une croix fuite de cordes où

de cables toutilles : — cantonnées se dit lorsque , dans les quatre cantons

qui restententre lestras d ' une croix fx ardes pieces posces dansle chzunp :

—chargées se dit de toutes sortes de pièces sur lesquelles d ' uatres sont

superposéescadustte chef la fasee de pal da bande des chevrons des croix .

tes tions les hordurescete . peuvent ètre charges de hesants , de eroissatits ,

de roses . elec N porte + d' or à trois fusces de gueules . chargées chacune

de cipny suttoiys d ' argent : — checronnees se dit d ' un pal ou de toute autre

pivee chargee de chevrons , et de tout Deeursaten est remplis — cléchées :
Toulouse 0S20 porte © de queudes a da croire cléchees - vidée et pommetee

d ' or : compontes : NS poule : d ' azur a da bande componée d ' or et de

queutes decing pièces : — cousues se dit du chef quand il est de muetal sur

métal . où de couleur sur couleur , comme aux armoirtes de Leville de Paris

von se sert aussi de ce mot pour les fasces , bandes , chevrons , de couleur

sur conteur , où de métal sur métal : — cramponnées ; l ' évécté de Hamin

en Allemagne ( SD porte : d ' azur à une potence cramponnée à sénestre . croi

sonnée et potencée à dertre d ' or : —denchées . endenchées on dentées ; N ( si

porte : de gueules à la bordure endenchée d' or : Cossé de Brissace ( R61 porte :
de sable à trois fasces denchées d' or . Quand les dents sont tormnées lu

pointe vers te sommet de Féet , on l ' exprime : déaprées : N NT porte :

d ' azur à la fasce d' or diaprée de querdes : — échiquetées , N0SS . porte :

d ' azur et franc quartier échiqueté d ' argent et de queutes : — engrelées .
cest - i - dire garnies de dents trés - mientes : A 81 porte : d ' azur à la eroir

enqrélée d ' argent : entées ; Rochechotaat 80 porte : fuscé _ enté _ ondé d' ar¬

qentet de queules : — entreldcées se dit detrois croissants . de trois armeaux

ctautres figures analogues . poscesles unes dansdesautres : =/ailliesse dit

des chevrons rompus - d ' Oppede porte d ' azur à deux chevrons faillis

d ' argent de premier à de . rtre de second à sénestre —floreneées se dit de lu

croix dontles brasse terminent par des fleurs de lis : =gréngolées se dit des

piéers telles que les eroix . sautoirs ete . . terminees pur destètesde serpent :
—haussées se dit lorsque des pieces telles que fasces . chevrons , ele .

occupent dans l ' ecu une place plus clevee que celle qui leur est habituel

lement affectée : —roueautes se dit des pièces qui semablent sortir du chef ,

des angles , des Hlanes ou de la pointe de l ' écu : —orcdées se dit des pieces .

pals . fisces , chevrons , bordures , ete découpées enondes : —resarcelées .

hordées d ' un linéament d ' un autre email : — retraitées se dit des bandes .

pals et fasces qui de Van de leurs côtes ne touchent pas au bord de

Lo 61

¬
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Fees —rrrees NN 92 q_orte 1 d' or at ta bande vivree azur : - ritées
se dit des pieces a Jour , travers lesquelles convoi le chap de lue ul.

Les croix adfectent des toriies partienheres con des dit guêttres ; d ' A

centre 45 porte 1 d ' argent à la cronr pattée d ' azur : revercelers : N 94

poute 2 Pargentadacrone vecerechéeste sable : <<reeroisettées NN05 ponte :
Œargent a da crore vecroisettée desable : —auerées : N 4 porte : peptide

quentes et d ' argent à da cronr ancrée de Fun en Fautre —fichees : No

porte 1 d ' y gent aur frais croire fiches de sabite 20411 —harstoninees on
clavelees SN 95 porte à d ' azur à une croix bastonnée d' or et d ' argent .
on quatre bastons . deuxr d' os et deux d ' argent : —de Lorraine : NONS

poute 2 d ' ucer a da crois de Lorraine Œargent : —tréfiéees NN 95 porte :
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d' argent dla croir tréfiée de quentes : — qringotees : c ' estsedire dont les

crotsillors sont termine par des têtes et colps de crinzoles on cuivres :

X porte : d ' argent à la croïr de queues grengotée de sable : —avillees

ou nellées . c ' est - a - dire dont les croisilonsse terminent en fers - de mioudins :

X porte : d ' or à la croir nellee de sable , Les croix crotées . c ' est

dire composces de deux branches d ' arbre dent les roneanx sont coupes ,
onidees . frettées . eairées . ete . enfin chavzees des ticnres qui charzent les

pieces honorables .

Les tigures naturelles usitées dans le blason peuvent être divisées encnq
classes : fe les figores honvanes . 2e des antrmeaux 2 He les plantes . tetes

astres et metcoresi deles éléments , C' est - a - dire Veau te teur la terre . Les

tigtres humaines sont ou de lent ordinaire du blason où peintes en

carnation , avec où sans vétements , de conteurs naturelles et ombrees . On

dit si ces figures sont vétues et comment . couronnees , chevelces . on

brees elec on mdique leur altitude leur geste . ce qu' elles portent el

vonnent .

Les animaux tes plus nsitées sont querrat les quadrapedes 2 te Monde

lcopard . le doup . de taureau . le cerf de helier , le sanglier , Fours , de

cheval , Vécoretil le chien te chat le tiévre ete : — parmi les oiseaux

Faicle . aivlettes . le corbeau , les mertettes de excne , les alerions . des

caneles etes — partait les poissons 1 de deu de dauphin . le chabor la

truite . ele — patin les reptiles 7 le serpent dé crocodile , la tortue de

lezard : —quoani les insectes les mouches abeilles daous : = pari les con

maux fantastiques ottallegoriques à lasirene . le dragon . les gonpsystères

où sevpents ailes . de griffonc la salamandre di lhicorne ete les autre

representes sur les armoiries regardent erdiretrencent ta droite de Peru :

“IIS regardent fa cauete , on les dit contournes .

Les Hous et les teopards sont les animaux les plus ordinairement

emiploves : ilsont par - dessus tous tes autres de privileze d' être heraldiques .
c ' estcu - dire que leur forme el leur posture sont sourelses à des regles

fixes . Le Hon est toujours fienre de protil 2 il est rampent . c ' est - a- dire

cleve saroses palles de derriere . la patte dextre de devant élevee . et lu

- .
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paille senestre de derriere eharriere cou passant autrement dit /éoputride .
“af parait mnaveher . Le [ ropard montre toujours son nuisque de face . sa

postare Hedbituelle est d' être passants sit rampe . on te dit Doré où ram

pant .
Lelion et de lcopaurdont destermies accessoires quilertr sont communs :

Hs sontarnies kanpassescaccotesrnemibires convonnescGaudosses affronte ,

contonrnes . contrepassants Issants . hadssantsmornes . ditffaones , barrelles ,

bandes . conpes partis . fusces,éctaquetes . dŒ' hermine decide . Le lion arme
se dit des ongles qui peuvent être d ' un éneut différent de celui dur veste
du corps : ldnpassé . de la tongue morue dorsquilnsens langue . ni dents

nioncles : déffenné dorsquiln ' a pasde queue . Oliier de Clisson . connetable
de France sous Chartes VI portait - de queutes an tion d ' argent arme .

lanpassé et couronné dor . ete .

l ' endant les vue ans et vue siveles les sanmnaeux héevaldiques étaient

tieures d' apres certadnes formes de conveniton cu H' estmecessaire de bien

commettre . enrce rest pis sans raison ap' elles avrent éte adoptées . Les

différentes figures qui couvrent leeuc étant destincesle plus souvent a ètre

vues de lon il fallut que teur forme fût tres - accentuce . Les artistes de ces

époques Favatent comprisistles membres des aaimatix ne sont pus bien

detaches st letr mouvement n' est pas evagère , sTleur physionomie n' est

pis parfaitement distinetecaoune certaine distance ces figures perdent
leur caractere partteuber , etne présentent plus qu ' une tache confuse ,

Depuis le dure siecle , de dessin décoratif Sest amolli et les figures heval

diquesont perdu ce covretere qui des fasatt facitoment reconnaitre , On

a voulu dorer aux antrancune phistononte plus réelle et comme laut

heraddique esta act poretnent de convention , cette tentative était con
Faire st son prinetpe . Ilest done d ' une grande Gnportunce dese pénétrer
des tortues traditionnelles donnees aux antmiaux comme à foutes des autres

figures . lorsqueil Saeit de petadre des armoiries . Brett que nousne puis¬
Sons das ce restone donner desexemples trop norabreux mois essaverons

cependant de réunir quelques topes qui feront comprendre combien Fon

Sest écarte . danses derniers siecles . des fortaes qui n' avatent pis cle

adoptées sans cause et combien l ' est utile de les connaître : eur , dans tous
les anmortaux roprinnes depuis la retassance ces topes ont êté chaque

Jour de plus en plus défigares : c' est tout at plus st dans les derniers

ouvrages qui traitent de celte muatière on trouve quelques vestiges d ' un

dessin qui n' eut pus di souffrir d' afteration . prisque les armoiries sont
des signes dont de prinetpal mérite est de perpetter une tradition , C' est

surtout dans des monuments duo vive siècle que nous chercherons ces

types . car c' est pendant ce stécle que Cart héraldique adopta des figures
dont des caractères bien tranchées furent reproduits sans moditications

sensibles qusqu ' att moment où les artistes , habitués à ame hnilation vul

re de da nature ne comprirent plusles dois fondamnentades de Lu déco

vrattor appliquée aux mronnnents auxneubles Caux armes cons vétenents

Voner done quelques - unes de ces figures :
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Le loup passant 10052 ravissant lorsqu ' il est pose sûr ses paltes de

derrière .

Jon

Le cet AOL.

tot

—¬
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Le sanclier ct021

102

| . agle cplovee 103 ;
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Ait vol atrasse fois .

105

Les merlettes 06 .
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Les alerions 105

tu .
î
i
|

\

à

Aa&

Le bar 106 .

ce

1

|
\
\



— at = ARMOIRII

Le duuptun 07

PA

¬

Le chabot ( OST .

108
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Le criiton 1U1

Les plantes . arbres . fleurs . fruits sont souvent employes dans les

amoiries . Si ce sont des arbres , on les désigne par leur nom , Nogaret

porte : d ' argent qu noyer de sinople arraché . C' est - a - dive dont les racines

sont visibles et se détachent sur de champ de Péeut ,

Quelquesarbressonl tigurés d' une numnière conventionnelle , Croquis 112

Ji ?

porte : d' or au ereguier de queudes . On desigue que chicor des trones
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d' arbre coupe 1 sans tenidtes . Lorsque des feuilles sont posces sur de
charopoonen Gadique le norabre et Lespere

[ en est de mène portes Fruuts . Les noisettes dans teun enveloppe sont
ditescen Blason . coquerelles Les feges se desicnent puacde ronetre de leurs
feuilles , rréfle . quarte - fouilles auinte - feuilles,Éoutes sortes de Mems et de
feuilles sont —nployees das des sanmioiries : cependant ohne rencontre
cuere avant de <xe sivele que les roses de pavot Le tretle . Les quarte el
quinte - Feuiltes et la teur de is 2 En desicreant LCespeceelle nombre des
Hleursou fruits dins Pret . on doit écalemient nodiquer sals sont aecon
pasnes de feoidfes . ondes dit alors feuilles ; Sils queaident anne branche .
on les dit sontenus . bus fraits que Fon rencontre le plus souvent des les
anclentes armnoirles sont : los pores des pornmnes de pin tes raisins ,
les cents . Tes couerelles , Les quete et cuuinle Fertlles sont percces qua

eu da roses ditle nuilten d ' un trou rond qui lasse vote te clennp de
bontonneée Lorsque son coeur n' esi pus du rseme cncal que le Meur . Prrnnt
les astres . ceux qui sonlle plus anctenmenment cmplones sent le sole les
ctotles et de croissant : le soleil est toujours or , Oran d' est de conteur il
prendde non d ' ombre de soleil . Va position diretossantest d' être reontaunt .
c ' est - e - dire { ue ses cornes sont fournees versde chef de Feeut . Quel ses
cornes recardent La pointe de Léeron le dit rersé : tourne torsqueetles
regudent le Mane dextre ©contoutrné selles vevardent le Mae scnestre ,
Oudit encore des croissants enorme er sunent leur position . quilssont
tourees en heande . adosses - appointés . affronies . mul ordonnes . V' etoile
estordiairement de cmqpointesi sais en a dancntaes al faute - posiltet
cn asommant X porte : de queutes à {rois étoiles de tasit raies d' or . 2e 1
Lavccercetel se petnl toujours an nadnrelL en fasee , lécérement cintre .

Les clements . qui sont le feu da terre el Peur . se présentent sous
diverses formes 2 de feu est flarerme . fieanbeau alhoné . braudons . char¬
bons ardents : la Verre est tigtirec sois forme de monts . roches . terrasses :
l ' eutr . sous tortue d ' ondes . de sources . de rivières .

Les ticires artificielles qui entrent dans les armoiries sont 2 1e les
lostruments de CerémnoiHes sacrées on protanes : 2e des vetetnents on
dstensites Vulgdres 1 Gé les arties de cnerte , de éluesses Toles batiments .
tours . ultesL chèteaux . ponts . portes . gallées . noces où nefs valeues et
navires etes de des tastrannents des arts où des mietters , est necessaire .
suivant dat rnethode ordiretire . de désigner ces differents objets quo leurs
noms en blasonnant , de rearquer leur stieadion leur nombre et les cmunx
des differents atterbols quits penvent recevoir . Du Lis PE porte : d ' azur
une cpée d ' argent en pal la pointe en haut - surmontée d ' une conronne
et accostee de deucr fleurs de lis de même .

Pavini les armes de plus ordinairement figuvees dus les anetentes
armoiries on distingue les épées . les badeldives epces contes , Tarses et

Vos de amet rratn ins
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recourbeess des ffeches les Janees les haches . les onasses les éfriers .

les eperons les imolettes d ' éperons les herines . des cors . tes hauchets . le

cpieue , les rets ete .
Les châteaux sont quelquefois <trmiontes de tourelles . on des dit alors

sommes de tant : on les dit mraconnés de . . . Tousque les joints de pierre
sont tndiqués pare émail different . Le rovannne de Custille HU porte :

de queutes , du chateau sommé de trois tours d' or . maconne . adyoure
d ' azur .

Les tours surmontees d ' une tourelle se disent donjonnées , Si tes tours
n' ont point de donjons . radis seudenent un couronnement crénelé . on doit
cire erépelé de tant de pièees ,

Ajouré se dit lorsque les portes ou fenêtres des tours ou châteaux sont



CKWOIEU rot

d ' urenealditferent duteatmnent Les suerges termes “appliquent zancautres
Latimients , Essore se dit d ' un battrnent dont le toit est d ' un atttre email .

Unounire est frere . het lorsqu ' il est inuni de tous ses aerés et
votes Pis AS _orte code queudes à lu nef frettée . habillée d ' argent .

Hottent sur des ondes de même . on chef cousu de France aucien . Ni le
madre est sine el sans voiles con dit racère arrété . Quand les ancres
sont peintes de differents cran on doit le <pecitier , la frohe est la tri¬
verse de verge le stanque Cest la tige de mat des guanenes sont les
cables qui attachent Vanere .

Nous n ' entrerons pas dans de plis aples details ponrce qui concerne
les divers tastannents ou hälttrnents qui fronrent dans les armoires : nous

terovons nos dectenes Gux traites sbéctx .
Drisure en termes dde blason . est un chancerent que Lorfatt subiraux

armoiries pour disthienerdes hremebes d ' une roome Conte , Onne bris
dans Corigine que parte chancencent de toutes les pieces en conserva
seulement lescreauxc Ares des comtes de Venrnenndlois , sortis de la nrudson
de France . portaent : échiquete d ' or et d ' azur . an chef de France . Plus
tard on hrisen chancennt les cnrs et conserant les pieces La bramehe

aince de Mall porte ©or à trois maillets de sénople des Mauili de Born

cogne portent 1 de gueutes à trois maillets dar : d ' autres beuchres por
tent : d ' or due mailiets de sable . d ' or à trois maillets d ' uznr . Ou brisa
aussten chranceant la sitnation des picces on en retranchant quebqures
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tnes des quleces , Mais br rraniore de briser qui Fat br plus ordirare en
France consistal acajotter trie piece nonvelle ax atinoities plennes de La
faootte tés hs tin du vue siecle des princes dttsune de ta maison de France
briscrent de cette aectiere 6 Von chi tt connne brisare des pieces qui
bulterateni pas de Dlison prncitat tots que de dnnbel : Ordeans porte 1 Je
France cout fambel à trois pendunts ' etégent poutr brisure : — ta bordure :
Anjonnerte de Frenee d ' halhortarede queutes - —fe baton peré : Eiosithon
porte 1 de Freonce dur bittor peri on bande de gueules : — le © niton ba
motette d ' éperon te croissant . Feétoile . te bescimn . ti coule . la eroisette .
la tierce . querle on quinte - feutide On brise cnene eu renttetant hs
uvnes de st rasison avec des anices dre funtile dans Gugnielte on pris
ulluanee .

Dans les cxeniples que nets sons done , nous avons choisi ponurdes
ceus Le forme ceneralensent adoptée pendanl les nr ancet av sivetes
tounne qui tal toditice pendant Ds AN eV stecless on {eur donna
alors un centonr trois cdgu et terne souvent à la pointe en accotude .

Les lequitires Dricii tous bioptent ches ceusaceoles : te preniiet celIsson donne
tes aviries de l ' epors . e Le second les Leurs . Pon Les vous des filles . (55)
adopte desde ne siecde da forte d ' un losutice .

Des Bottes accessoires accompagnent tesceus arnoves , A daterne da fin
dun siecle . on voil [ reguennient les cents soûtentis pur des supports et
lents sUrioniles aquelquetois de crnrers . timbres et se detachant sur
des Pambrequins .

Le supportest marbre . auquel est suspendu Pécte les tenants sont une
où deux tigores d ' honines d' arroes . chevaliers , couverts de teurs armures
et dekceotte armoyéc aux aries de een . L' origine de celle nrtnitere d' ue¬
conpaicner Peetrse trouve daus tes tomheaux des vince et \ hestecles , Dans
l ' eztise de l ' abbaye de Manbuisson . devant Vautel de sunt Michel . on
voyait . latin du stecte dernier . le tomtbeutr de Claventband de Vondel . sur
lequel ce personnage etait represente vêtu dure cotte de nudilles avec son
ceu place surde corps . émanché de quectre pièces . Existe encore dans tes
crvptes de Venise de Sainl =- Bcnis 1 assez crand noribre de statues de
princes disais vocal . mroris an da tin din crie siecle on an cornimmencenent
du vue . qui sont represcilles de la tiètie nraniere . couches sur leurs
tonnes Nous citerons cuire autres colle de Robert de France . comte de
Crermont seigneur de Botoben provenant des dacobits de Paris GASTON
soncet pendicen Péandeuticre iteline du cote cutehe . portantode France
cancer a hr eotiee de queutes : vie de Louis de Portrhion . petit - fils de
sant Lois de tuées ecdte de Charios d ' Mencou . dont leu porte : de
france anciens 4 Ja bordure ce gueules chargée de seise besunts

Vues puecail ques ques rentes ikes atenl ele blopices pendu les vet el var sie
cles peur la one La becpertion a denniet aux cours, is sont plesosrne ns lonns pot
rapqent a lenr Larsen en pos et netes canres caler de at ver de le dans LA
petutares de Férlise des dgcobius teen , par evetiqde pe sn lermimess a la pointe
en den cercle .
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lents de sessanes , Telle fenille , qui avait pour tenants de son ceusson
des sanvagzes on des Mores . le faisant pettidée décisine chapelle , chan¬
seat ces digures prolunes contre des anges . Les armes de Savoie . pr
cxemple don nous avons parlé , ebdent soûtentres paru anse sur l ' une
des portes du couvent de Saint - François a Chers cavee cette devise :
Cru fidelis enter Gimmes , des armoiries des villes furent aussi . a partir
ditove sivcle representces avec des sipporis Date à pottr support un
dragon : Bordeaux deux behiers : Avignon deux certantscaver cette devise :
luquibus et rostro . Souvent tes sépporls furent donnes pur de nom
des Grilles amnesi da nitison des Ursins acut deux ours potes supports ,
Les supports sont parfois vardes cles rois d ' \ ncleterre ont poutre supports
dedeurs années a droite , con éoparst couronné armé el Lamquissé d ' azur ;
a cauche crue Heorne d ' aryesi accotée dune couronne et attachée à une
chaine d ' or passant entre les deux pieds de devant et retournant sur
le das , Mais ces sipmorts sont postertetrs on da reunion de Pl £cosse ou
rose d ' Ausieterre cast cette cpogue les supports desarines d ' An¬
alétèrre ctatent un bon et un dravon , ce dernier svinhiote à cause de
l ' ordre de da darretière dedis à saint Genres ,

Pendant des tournois et ant Fentrec en ice . id etait d ' usace d' exposer
les armoiries des combattants sur de riches tapis . Peut - ctre est - ce la
Corteie des Lodhrequins sur lesquels ae quete du ce siecte on peisnit
les armoiries , Loisqu ' un tenant se presentall aa pus d ' armes , son cenou
Dit large elail 2 dus certaines circonstances . suspendu dans un potion
quil fallait ouvrir pour le faire toucher pau ceux qui se faisitient tnserire
pour jouter , « Le premier sunmiedy dumois de may lan L50016 pavillon
« fut tendu . come il ' estoit de coute . et commte LOIJours se continua
« chacun samedy de Fan . durant l ' emprise des susdiets St vint audiet
« paillon un jeune eseuver de Bourgogne , notate Gerard de Bossition .
« beat compaignon . haut et droit . et de belle taille : «et Sadreca lediet
« eseuver a Charoloisde heraæut ox requerant qu' il lux fistouverturez car
« il vouloit toucher la targe blanche . cn intention de combatre le chevalier
« entrepreneur de da hache Jusques à Caccomplissement de vingt - cinq
« coups . Lediet hérat lux fist ouverture . et lediet Gerard toncha : et de
« ce Cut fdet le rapport amessire Jacques de Lalan qui prestement en
« vova devers ax pour prendre jour . + » On peut voir encore dans cet
Usage D' origine des bunbrequins que serablent decouvrir Fecu , TEfaut dire
aussi que desde xve siécle les heaunnes des chevaliers quu devaient jouter
ctatent armes dun Lonbrequin en étoffe ou en erir dore ét peint , dechi

quete sur des bords : cette sorte de parure qui accompagne le Hiraibre sûrs
montant Feet el qui tombe des denx côtes . paraît être le principe de cet

accessotreque l ' on tronsejoint aus armoiries pendant les acet vriesiveles
« Le tembre dothtestre sur une piece de cuir boudly laquelle doibt estre
« bien fadllree d ' une dos d' espez ou phits par dedans : et doibt contenir

Mémoires d ' Oliaer de kr Morche 115 , cle xt
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« ester sien bat be reesdisant cb que ses cquailes Sen sentent tres
« bien e( qua redtière que une atreffois ne puede on medie aînsi deshon¬

conestement des diones . conne l ' a nccouttiane Le
Ces Mrabres , dont on surinentioles ceussons srisovescue firent , connue

Les sipporls et lerumnils , que des accessoires Vartables pendantle conrs du
“eostcele , Crnotile qui avait joute d ' une facon brillante pendant la duree
d ' un teurnet da tète couverte d ' un heainne Hrabre de quelque esnbileme

shantier , et sons de uorn du chevalier de ta Veorne . du drcgon , éte .
bobrait de ce hresune Pecir des armes de sa faille . pendant tn certain

tnpscotsa de durant si de nouvelles protressesne Bsatent oublier les

pretiieres , Cene fui que la Un di ve secte que Von adopte por les
Hibres . conne pontrdes conronnes , des formes qui indiquerent le dezre
de noblesse où tes Bitres des nobles VON, LAWBREQUNS. THiBRE . Ce n' est

qu ' au « vue siècle que les armes de France furent convertes etenveloppess
dun quaiilon on tente . cestaredire dur baldaquin et de deux courtines ,

cestpport ou cuveloppe etant reserver depuis tous pour [es cniperens el
vols . Voud commiens se blasonmatent ces armes : d ' azur à trois fleurs
des d' or . deur et aoee . Vécu enrironné des colliers des ordres de Saint¬

Michelet du Saint - Esprit . timbré d ' un casque cutiérement ouvert . d ' or ;
par dessus . la couronne fermée à l ' impériale de huit payons . hatutement

erhaussée dŒuve double fleur de lis d' or , qui est le cimier : pour tenants .
deux anges vetus de la cotte d ' armes de France : le tout couvert du parillon
royal semé de France . doublé d ' hernine . et pour devise : « Lilia non
laborant . neque nent . » Sous Henri IV el Louis MIE Féeu de Navarre etait

accolé à celui de France . et Fun des anges etait vêtu de la cotte d ' armes
de Navarre . Jusque Charles Voles leurs de lis étadent sans nonibre sur

charnp durs ce fut ce prince qui reduisit legr nombre a trois en Dhon¬

neur de Li sainte Trinité , Depuis le vvne sicele . les dues el pairs envelop¬

perent leurs armes du pavillon ©mais à une setdde courtine . L' ortimie de

celte enveloppe est . conmae nous Favons vu plus haut le paxiiton dites

lequel les tournoyeurs se reliraient nant otapres l ' entrée endice . eMnon

point de nuunteutt trnpertat . royal or duealz cest done un contre - sens de

placer Li courotine au - dessts du pasilton . le pavillon devrait au contraire

recouvrir Li couronner etLen effet , dans les premieres arines peintes avec

le prailion . Le couronne est posee sur Feeuet de pauilion envetoppe de

tout , Colte erreur , que nous vovons se perpeltner,Hadique combien il est

essentielen fut d ' armeiries , de conmadtre desorizines de toutes des parites

prinel rides ot accessoires qui les doivent compose .
Le cleree rezutior et <cetudier . commise seigneur tendalLadopta des arines

desde vie stecdez c' estcr - dire que les bles des chupitres . tes evéches

eurent leurs artnestee qui n' emnpéchar pus les evégues de porterteuasanies
héréditaires , Ceux - et . poux distinenter leurs coussons de ceux des nent

1 Frinicte deb forme 4 cbecrs ditrny tonrieu . Dal np uen SSS Acet les Ofoeres
pechoix duvet René par Mlle comte de Quatrelzarles , Angers , 1S35
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bressecutters de deu Furlle des sornronterent die chapeiat episcopad où
de Lonnitre . dou que la noblessene posalt atetn sizne audessus de ses

armes , Nousavons cu des cles de voûte , des pemntares des van et ane sie

cles on des ceussons des eveques sont sernrontes du chrapeaur où dela

mitre Le chopenrepiscopatetde ctugpeun de cardineatont le tretne Fourez

seitement le premierest verte nacque dix cémids ax cordons de chaque
côtes poses 0225 et 42 tandis que de second est roue el des cordons

ternnnes chactor par quanze chonds poses 12263 Tel ,
Desle cine siecle . la décoration pointe ou scutpiee uduol dunstes cditices

un svand nombre de ficores heridéiques et les arnottées exercercat une
Holluener sue des artistes Fusqu ' at conuuenecinent duo var siecle , fa

pointure riontinentate r ' ereploie cuere , pendant les dr va else ste

clesc ae des creux hrevaldiques celte ne inodele puesses canennents int ,
core dans le blason 2 les concu a plat en tes redessénint paru trait
noir , Les harneontes dela peintre heradique se retrouvent partoni pen
claenit cesepogires . Nous deveteppons cesobservations dans Te pnol PEINTURE.

auquel nous renvovons nos lecteurs .

Un grand none de Gtraox de l ' époque de sn Louis ont pour bon

dure et mème pour fond des fleurs de lis . des tours de Castille . À Noire

Diune de Puis . deux des portails de da facude présentaient dans leurs

soubassemients des Meurs de fs cravees en eveux . IP en est de mièrae au

portail de lCeclise de Sant Jean des Vignes à Soissons , Le tramieutt cen¬
trad de la porte prineipade de Pezhise de Sernnrenr Ausets , qui date de la

premiere roontre du ven Steele est convert des anreces de Bonnreocne el de

fleurs de {is seolptees en relief A Reims 2 ae Chartres tes vitraux des

cathedrades sont remplis de feras de his. A Le cathédrale de Troyes on

rencontre dans les Citranx du ne stécle les sunnes desevequees . celles de

Chatnpagne . Les Gilles elles corporations nrénies prirentanssi des armoi

vies : les bonnes villes , celles qui Setarent plus paaticuliérennent associees

aux efforts du pouvoir rovat pour Sadfranrehir de la feodalite - eurent le

droit de placer en chef les ares de France © telles clatent les arts de

Paris . d ' Anniens . de Narbonne , de Tours . de Saintes , de Lyon , de Béziers ,
de Toulouse , d ' Uzes , de Castres _ ete . Quelques villes mène portident de

Lrance . particulierement dans le Languedoe , Les corporations prenaient
pouraurtnes généralement desfiotres firees des metiers qu ' elles exereatent :

Dev etait de mère pour les bourgeois aaroblis , En Pieardie - beaucoup
d ' armoirtes des vx et ne stecles sont des tebtisou armes parlanites mais
ls plapaat de ces armes apparlenatent a des familles sorties de lie ctasse

todustrielle et commercante de cette provinee .
Ce fut a Le fin du vie siecle sous Philippe le Hadi 2 que quarnerent les

premieresdettres de noblesseen faveur d ' anoorfevre nomme Raoul 127007

Depuis lors des rois de France tserent largement dé leur prévogative 7 mais

LA Veseluv . vue siècle : dans da cathédrale de Carcassonne vi secte , ete
* Le préesid , Henault : Abrege chron . de P' Histowre de France .
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ls ne purent Lure que l ' ancienne noblesse d ' extraction considérat ces

nouveaux anoblis comme centilshonnnes . Les armoiries de ta nouvelle

noblesse . composées non plus an eanp . en face de l ' ennentt . mais par

quelque héraut dans le fond de son cabinet . n' ont pas cette originalité

d' aspeet . cette netteté et cette franclise dans la répartition des émantx et

des figores que nous frouvons dans des armoiries de l ' ancienne noblesse .

Aucommiencement de sonregne , Lours NV rencherit encore sur ses pre¬
décesseurs en tastitrantla Noblesse militaire ‘D LLes considérants qui pre¬
vedent cet edit indiquent encore des ménagements envers la noblesse de

race . etles tendances dela mionarethe . désormiais mraîtresse de la féodalite .

cles crands exemples de zele el de courage que Li Nohlesse de notre

« Botannie a donné pendantle cours de lu dernière guerre . disent ces con¬
« sidéranits , ont ete st dignement sis par cour qui v ' avaient pas les

« mêmes avantages du coté dela ritissénec que nous ne perdrons Janais
« de souvenir de La généreuse emrulation avec laquelle nous des avons vus

« combattre et vaincre nos ennernis - nous leur avons déja donné des

« témoignages authentiques de notre satisfaction , par les grades , les

« honneurset lesatitres récompenses que nous leur avons accordés : mitis

« Hous avons considère que ces gräces . personnelles acceux qui les ont

« oblentes . Setemndront tar jour avec eux . et rien ne nous ce parte plus
« digne de la bonté du Souverain que de faire passer jusqu ' a La posterité

les distinettons qu' ils ont st justement acquises par leurs services , La

« Noblesse La plus ancienne de nos États , qui doit se premivre origine à ha

« gloire des années . verra sans doute avec plaisir que nous regardons lu

« communication de ses Privilèges conne le prix le plus flatteur que
spuissentobtenir ceux quiont marché sûr ses ( races pendant ta guerre .
« Dejie enpoblis puy leurs actions ils ont le mérite de ta Noblesse . s' ils

« en ont pas encore de titre : el nous nous portons d ' autant plus voton¬

“ fiers a Le el accorder ‘ que Hors stpplecro ls par Ce THOVen au qui

« pont rucaquera La pertection destois precedentes enetdlissant dans

« notre Rotune ane Noblesse Militaire qui puisse suequertr de droit

coparles armes . sans dettres partienieres danoblisseiment , Le loi

« Henry aval eut le mêtne objet diurs Particle 004 de Vedit sur les

« taulles . quil donna en T6GO0O 00

L' institution des ordres nuihitaires avait erce an vne siecle des confrertes

assez puissantes pouralarmier des rois de br ehretiente . C' etait Le teodatite .

nou plus rivale et disseneinee . Trails orgatisee carinee et pouvant dieter les

plus dures conditions aanx souverains , Le pouvoir monarehique apres avoir

brisé de faisceau , voulut de relier autour de lat et Sen fire tn rempart oil

institua . pendant les \ 4e et vue siècles Cesordres de Sant Miche ] et du

Saint Esprit : pendant le voue . Vordre de Saint - Louiscet , plus tard encore ,

Louis NV établit Vordte du Mérite - Militaire peu de temps apres la promu
cation de ledit dont nous avons cite ur extrait . Cestostitutions effaginent

! Edit du mois de novembre 1750 .
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les derniers ectissons annoyes . Desoi binitis Lenotilesse chevanit sreconmantre

paron signe ceneral non plus rer des signes radis idèudsL La mnonaretie
tendeut orneltre < r he née rang a comvrir duo tectne reuntean . toute
nolbjesse quelle fut anerene on nonnetle et fr rant dde too PTSU an
briser par l \ sscphfee consiifrene des cessonis Gi vois pui E- pottvolr
vou nelient polo doute que he signe de pratileces tognstes , ren plis
le sonentreudocmarante d ' tanenses scnxtees rendus a la patrie , loceusson

ronal de Lens NX ait cotnert tons ceux de Re nobilesse fraucuse cn
pour de Cancer il se rrenca set lan hse cectu devait étre ,

ARONDE , <. f. gratin . Norte de « ration de ccnetalL cle bris on

pierres da force en done d ' une ireure dhiirondelle Lei qui sein
matter lecartemient de deux pierres ou rene des preces le hors dde

clexpente desedriers des planches 12 Cette
/ espece te crespon acte criploxe de toute

antiguite . Lorsquon deposs Lodbelisgue cd

Lonsor pour Le raisprertor en lrsniee . on
tronc sonsde Ditmferieur de ce blor de vranit
ne quete d ' aronde en bois qui x avait ete tn
cristec dans Pouisine pour preventr la raptore
dun pi Dans les fracnnents de construetions

antiques dont on Sesi sem l ' epoque vidlo rongaine pour élever des
encerntesdeniles on rencontre souvent descotaolles qu toddiqquient L' ernploi
frequent de quettes duronide cn foronen bronze . Nons cn sons tronne en
bois dans des constrnetions romanes de ha premiere cheque , Quelquetois
aussi he Dasetde des chateaux des colonnes engacers . cantonnant des

piles carrées des eut vue stecles est maintenue postertenrenent padime

LtUsse conpe cn quete duronde 20 IEenest de mère pen tes corheuut
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